
Déclaration FSU au CHSCTD du 23 Novembre 2021

Monsieur le Directeur Académique,

 

Nous voulons par cette déclaration attirer votre attention sur la dégradation des conditions de travail
des personnels en Mayenne, comme dans toutes les écoles françaises.

En effet, alors que le ministre J.M. Blanquer  ne dépense pas la totalité du budget de l'Education 
Nationale (en 2018 et 2020)  pour créer les postes d'enseignant.e.s nécessaires et revaloriser 
réellement leurs salaires, la profession souffre et s'essouffle :

– Les tâches de direction ne s’allègent toujours pas mais au contraire s'alourdissent de jour en 
jour sans aucune amélioration en vue ( augmentation substantielle des décharges, aide 
administrative pérenne…)

– Les ambiances de travail dégradées avec faits de violence physiques ou morales augmentent 
incessamment (voir les nombreuses fiches RSST étudiées, sans compter celles qui ne sont 
pas rédigées par des collègues désabusés ou résignés car ils ne croient même plus aux 
solutions proposées par l'institution).

– Les notifications AESH ne sont pas toutes pourvues, loin de là !

– les RASED, trop peu nombreux et incomplets, sont débordés par les demandes d’aide.

– Les enseignant.e.s référent.e.s croulent sous le nombre de dossiers et d’équipes de suivi à 
mettre en place, qui ne cessent d’augmenter.

– Des enseignant.e.s en ULIS second degré doivent gérer des classes en sureffectif.

– La situation des remplacements est déjà tendue, mi-novembre : cela promet un hiver très 
compliqué pour les collègues sur le terrain. En effet, quand un enseignant.e n’est pas 
remplacé.e par manque d'effectifs d'ITR, l’équipe enseignante doit gérer l’accueil des élèves 
de la classe concernée, tout en veillant à ne pas brasser les élèves de différents niveaux, pour
respecter le protocole sanitaire !

– La charge de travail des enseignant.e.s est sans cesse alourdie (dispositif des constellations, 
mise en place du LPI , restitution de divers documents...) 

Et ce ne sont pas les dispositions de la loi Rilhac, les nouvelles LDG, ni les déclarations du ministre
de l'Education Nationale contre ses enseignant.e.s qui vont dessiner un horizon optimiste pour nos 
collègues...

Malgré tout, les enseignant.e.s tiennent la barre dans ce contexte sanitaire compliqué qui se 
prolonge. Ils.elles s'adaptent aux changements de  protocole, alors qu’ils.elles en sont informé.e.s 
très tardivement et trop souvent par les médias !

La  FSU53 souhaite des moyens supplémentaires pour que des solutions efficaces soient apportées 
aux collègues et écoles en souffrance.

Nous vous remercions pour votre écoute .




